
La méditation de la Parole de Dieu
Le bon éclairage

Comprendre, c’est bien…
Nous avons examiné ensemble l’importance de comprendre ce qu’on lit. Aimer Dieu de tout 

son cœur, c’est l’aimer de toute sa pensée et donc réfléchir pour chercher à comprendre sa Parole.
Mais il y a différents niveaux de compréhension. Pour que Dieu communique avec nous à 

travers sa Parole, nous devons d’abord comprendre le sens des mots que nous lisons. Cela implique 
généralement de faire l’effort de comprendre le contexte du texte biblique en question, contexte 
historique  et  géographique,  contexte  culturel,  puis  contexte  littéraire  (récit,  poésie,  prophétie, 
enseignement…). C’est le premier niveau. Mais ce n’est que l’échauffement…

Ensuite, il faut que ce que nous lisons et comprenons rencontre ce que nous sommes et ce que 
nous vivons. Méditer, c’est rapprocher l’histoire que Dieu écrit pour nous (et nous fait vivre) de la 
grande histoire qu’il écrit pour le monde – pour que celle-ci éclaire celle-là. Il faut passer de la 
simple  compréhension  à  l’« illumination »  et  donc  réfléchir  au  rôle  de  l’Esprit  saint  dans  la 
méditation biblique.

Expérimenter l’illumination de l’Esprit

La Bible n’est pas un téléphone portable…

Beaucoup  de  nos  contemporains  ne  vivent  que  par  et  pour  les  SMS  qu’ils  envoient  et 
reçoivent  constamment.  Cette  forme de communication a,  bien sûr,  ses  avantages.  Elle  a  aussi 
l’inconvénient  de  nous  habituer  à  une  certaine  façon  de  communiquer  qui  ne  ressemble  pas 
beaucoup à celle que Dieu privilégie. (Nous ne rentrerons pas dans le débat autour du « langage 
SMS » !) 

• Quelles  sont  les  différences  majeures  entre  la  communication  par  SMS  et  la  façon  de 
communiquer que Dieu a choisie ?

Un « texto »  doit  être  court,  doit  concerner  le  présent  ou  l’avenir  proche.  Il  a  un  aspect 
« instantané » (les SMS d’hier sont déjà périmés, et généralement sans intérêt durable).

Dieu, par contre, prend tout son temps. La rédaction de la Bible s’est étalée sur plus de mille 
ans ! Et aujourd’hui, le Seigneur continue à nous parler à travers cette révélation qui est complète 
depuis bientôt deux mille ans, qui est imprimée en entier dans notre Bible et que, aujourd’hui, nous 
lisons et méditons pour la nième fois.

Il nous faut donc résister à la tentation d’exiger que le Seigneur se reconvertisse aux SMS ! 
Ce n’est pas en ouvrant la Bible au hasard que nous honorons la Parole et celui qui veut nous 
parler…

Comprendre  le  sens  du  langage  biblique  est  essentiel.  Une  bonne  Bible  d’étude  ou  un 
commentaire peut être d’une grande aide. Mais il nous faut encore autre chose. Nous avons besoin 
d’être éclairés, nous ne pouvons pas nous passer de l’illumination qu’apporte l’Esprit de Dieu.

Qu’il illumine les yeux de votre cœur !

Nous allons lire ensemble une prière que l’apôtre Paul a adressée à Dieu pour les chrétiens 
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d’Éphèse. Elle devrait être aussi ma prière pour vous, votre prière pour moi, ce que nous désirons et 
demandons les uns pour les autres… [Éphésiens 1.15-19]

Arrêtons-nous un instant sur cette requête :  qu’il illumine les yeux de votre cœur, pour que 
vous sachiez… Il y a trois choses que Paul veut que les chrétiens comprennent :  l’espérance,  la 
glorieuse richesse de leur  héritage, la grandeur surabondante de la  puissance que Dieu met en 
œuvre dans la vie de ses enfants. Pour arriver au genre de compréhension que l’apôtre demande, il 
ne suffit pas de chercher le sens des mots  espérance, héritage et  puissance dans un dictionnaire 
biblique,  de  suivre  les  chaînes  de  référence  d’une  Bible  d’étude.  Ce  sont  là  des  travaux 
préliminaires utiles pour  saisir le sens du texte. Mais ensuite, il  faut que le sens du texte  nous 
saisisse ! Et c’est là qu’intervient le Saint-Esprit. Saisir ce que la Bible appelle notre espérance, 
c’est important. Mais lorsque l’Esprit illumine le texte pour notre cœur, nous sommes saisis par 
l’expérience de l’espérance, espérance de la grâce agissante aujourd’hui et demain, espérance de la 
gloire qui nous attend dans le monde à venir.

Ce qui nous fait vraiment du bien, qui nous rapproche de Dieu, qui nous fait grandir, c’est de 
nous  émerveiller de l’espérance que nous avons en Jésus-Christ.  Il  n’y a pas de vie chrétienne 
véritable sans la communion de l’Esprit  et  il  n’y a pas de méditation chrétienne véritable sans 
l’illumination de l’Esprit. Il est l’Esprit dont il est question dans le v.17, l’Esprit de sagesse et de 
révélation qui nous fait connaître le Père glorieux. 

Comment  faire,  alors ?  Abordons  la  méditation  dans  un  esprit  de  prière,  en  demandant 
l’éclairage de l’Esprit, en s’attendant à ce qu’il illumine les yeux de  notre  cœur. Cela exige une 
attitude de soumission (le désir de comprendre pour obéir et non de comprendre simplement pour 
comprendre). Cela présuppose la confiance en Dieu et en sa Parole que nous avons déjà évoquée. 
Mais il est bien, ensuite, de laisser la méditation inspirer nos prières aussi. Ainsi s’instaure une 
conversation avec Dieu.  (Exemple de George Muller :  l’intelligence renouvelée par la  vérité,  il 
trouvait qu’il avait quelque chose de sensé à dire à Dieu !)

• Par la méditation de la Parole éclairée par l’Esprit, Dieu veut s’emparer de notre cœur. Implorons 
notre Père de nous émerveiller par son Esprit et de nous éblouir par sa Parole.
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